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redoutable jugement attend tous les hommes, au sortir de la vie ; 
il n’est pas permis de transiger avec Dieu ; les hommes ont ou à 
espérer la vie éternelle, s’ils obéissent à la loi toute entière, ou à 
attendre le feu éternel, s’ils désertent leur devoir en sacrifiant à 
leurs passions. Et ce prédicateur de la vérité ne pensa jamais qu’il 
devait taire ces choses sous prétexte que, en raison de la corruption 
des temps, elles paraîtraient trop dures à ceux à qui il s’adressait.. 
On voit donc par là qu’on ne peut approuver ces prédicateurs qui 
n’osent aborder certains points de la doctrine chrétienne de peur 
d’ennuyer leurs auditeurs. Est-ce qu’un médecin donnera des 
remèdes inutiles à un malade, parce que celui-ci a horreur des re­
mèdes utiles ? D’ailleurs la valeur et la puissance de l’orateur est 
de faire agréer, par sa parole, les choses désagréables.

Ces sujets qu’il traitait, comment l’Apôtre les exposait-il ? 
Non in persuasibilibus humanœ sapientiœ verbis (I Cor. II, 4). 
Combien il importe, vénérables Frères, que tous y prennent 
garde ; nous voj ons en effet un trop grand nombre d’orateurs 
sacrés, passer sous silence les Saintes Ecritures, les Pères et les 
Docteurs de l’Église, les arguments de la théologie sacrée ; et ne 
parler presque que raison humaine. Et en vain assurément, car 
dans l’ordre surnaturel, on ne peut rien obtenir par les seuls 
moyens humains. — Mais, objecte-t-on, les auditeurs ne croient 
pas un prédicateur qui insiste sur la révélation divine. — En est- 
il vraiment de la sorte ? Peut-être chez les non-catholiques ; ce­
pendant aux Grecs qui cherchaient la sagesse du siècle, l’Apôtre 
prêchait Jésus-Christ crucifié. Pour ce qui est des nations catho­
liques, ceux mêmes qui se son1 éloignées de nous, gardent encore 
quelque racine de foi : si l’esprit est obscurci, c’est que les cœurs 
sont corrompus.

Enfin dans quel esprit prêchait Paul P Pour plaire non aux 
hommes, mais au Christ ; Si hominibus placerem, Christi servus 
non essem (Gal. I, 10) ayant un cœur embrasé de l’amour du 
Christ, il ne cherchait que la gloire du Christ. Plaise à Dieu que 
ceujc qui s’adonnent au ministère de la parole, aiment tous véri­
tablement Jésus-Christ, et puissent s’appliquer ces paroles de 
Paul : Propter quem (Jesum Christum) omnia detrimentum feci 
(Philipp. Ill, 8), et : Mihi vivere Christus est (Philipp. I, 21). Ceux- 
là seulement qui sont embrasés d’amour peuvent enflammer les 
autres. C’est pourquoi saint Bernard interpelle ainsi le prédica­
teur : “ Si tu as la sagesse, tu seras un résorvoir et non un canal ”, 
c est-à-dire : Sois toi-même rempli de ce que tu dis, et ne te con­
tente pas de transmettre à d’autres. “ Mais, ainsi qu’ajoute le 
même Docteur, aujourd’hui dans l’Église nous avons beaucoup de 
canaux, mais très peu de réservoirs !”


